
LE PASSE-MURAILLE 

Le matin, en ouvrant la porte, tu tombes sur un mur. Pour sortir du lit, tu dois 
demander la permission. Tu dois demander la permission de quitter ta maison, ta rue, ta ville. 
On ne te la donne pas, cette permission, et ce haut mur ceinture la ville toute entière. Des 
briques, toujours plus de briques, la nuit, tu dors enfermé derrière ce mur monumental. 

Le 27 juillet 2004, tu t’es  promené dans un parc et une bombe a explosé juste à côte 
de toi, tu es tombé dans le coma et tu t’es réveillé quelques années plus tard. Tu apprends plus 
tard que ce mur entoure le pays entier. 
 

Quelques mois plus tard, la nourriture et les soins commencent à manquer dans les 
petits villages reculés comme celui où tu vis. 
Auparavant, la Cisjordanie qui se trouvait à quelques kilomètres de ton village, l’aidait en lui 
fournissant de la nourriture et des médicaments à bas prix. 
Avant la création du mur, tu étais épicier, mais maintenant ce que tu as te suffit juste pour ta 
famille .Tu  as été obligé de mettre la clef sous la porte. 
Un soir de pleine lune, tu es tellement désespéré par ta vie que tu vas te promener le long du 
mur, un endroit où tu risques ta vie. 
Un homme, une bouteille à la main, te voit et te crie de ne pas rester près du mur que c’est 
dangereux, un bruit derrière lui attire son attention, il est rassuré en voyant ce chat errant 
fouillant dans une poubelle. Il va venir vers toi, mais tu n’es plus là … 
 

Tu te retrouves de l’autre coté du mur, tu te demandes ce qui se passe, où tu es, si tu 
n’as rien perdu en cours de route. Ouf, rien, tu peux enfin regarder autour de toi. Tu te rends 
compte que tu es dans le camp adverse. Tu te dis que tu as la chance, tu vas pouvoir sauver ta 
famille, ton pays et peut être leur rendre leur liberté. 
Jour après jour, tu passes de l’autre côté, tu prends tout ce que tu as besoin puis  tu retournes 
auprès des tiens. 

Jusqu’au jour où tu te fais repérer puis emprisonner mais les murs ne sont pas un 
problème pour toi… Malheureusement, tu te fais reprendre une semaine plus tard, ils 
t’attachent, tu es coincé. 
Tu leur explique tout, ta situation en passant par le jour où tu es arrivé ici et tu finis par leur 
proposer de se rallier aux tiens. L’aide alimentaire est  essentielle, la famine s’est installée 
dans Gaza. De plus, vous avez besoin de soins. Tu as soif de liberté. Il faut absolument 
trouver une issue finale à ce problème. Il faut faire tomber ce mur ! Tu veux tellement y 
croire, tu en parles avec tant de détermination, tant de projets, tant de spontanéité que tu ne 
mets pas longtemps à les convaincre. 
 

Tu regagnes la Bande de Gaza et réunit la population à qui tu annonces l’excellente 
nouvelle. Tous armés, qui de gourdins, qui de pioches, qui de haches, vous vous ruez sur le 
mur et vous vous acharnez à le démolir pierre après pierre. D’un côté les habitants de Gaza, 
de l’autre les Cisjordaniens, et tout à coup vous êtes ensemble, à nouveau ; 

Epuisés, affamés, malades mais heureux d’être enfin libres et réconciliés, vous faites la 
fête jusqu'à l’aube et tu deviens un des plus grands dirigeants de  Gaza, grâce aux deux 
peuples qui t’acclament en hurlant ton nom. 
 


